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MELANGES RELIGIEUX

ADRESSE DE S LTGVA CES

Dernièrenealt di: chefsMiamacs se son:t redlus à la na-

-pitale de la Nouvelle-Ecosse pour présenter une requête à

Eou Excellence Sir John Harvey,lieutenant gouverneur de

.cette province.Ce3 anciens rois du sol sont rLdults à !a plus
-extrême misère,et demandent quelques miettes qi tombent1

de la table de ceux qui possèdent maintenant leurs terres,>

leurs fo:êts, leurs rivières et orn général toutes leurs riche -
ees. Leur harangue, qui a.paru dans la Gazette de Québec et1
-dont iot:s donnons ici la tradur,tiom,fera nienx voir que tout
ce qu'on pourrait dire, dans quelle infortune ils sont main-
tenant tombés:
A Son Exrcellence, Sir John ffarvey, R. C. and R. C.H. 1

Lieut. Gouv. Je la Nouivelle-Ecosse,etc, etc.

La pttition des chefs soussignés, capitaines de la nation
enicemaque de la Nouvelle-Ecosse, en leurs noms, et en

ceux de toute leur tribu, humblement déclare :
Autre fois nos pères pouseédaient et ocupèrent toutes

les terres qui forment à présent la Notvelle-Ecosse. Notre
nation était établie sur les hnors des rivières ; elle était
.alors très nombreuse. Niiis étions fortmais vous vous êtes
iroivés plus firis et noirs avons été conquis.

Fa:igiués d'âne guerre qui dètruisait notre peuple, nos
chefs, depuis quatre-ingti-dl: ans. ont fait la paix,et ont en-
terré leur liâche pour toujours. Quand o a fuit cette paix
le gouvernement ang-is nous promit protecrion, autant leI
ierres que nous avions besoin, la coiservation de nos pù-
cles, et de nos lieux de chasse; cependant nous sommes
bien dépourvus de toutes ces choses mnintenant.

Avant que les blanes vinsent ici, nors avions qruanilté
le racines,du poisson et des grains en abonda nce; les peaux
de chevreu x et de caribonnx réuhautliient nos corips, rniious
adorions KésoultJésus), leo Grand Esprit; nous étions libres
et heureux.

Excellent et honnrable goriverneur,nonvous fârlhez point
île ce que nous vous disons car nous vourloins;voins être agré-
ables ; mais votre peuple n'avait pas assez dle terres, ils sont
venus ils ont trié un grand nomrbre le r nôtres, et ont enlevé
n itre nrays. Vous vous êtes eimparé de nos demeures,de nos
arbres : vous avez détruit nos lieux de chasse. Le parc
de chevreiils le nos pères. où est-il? Les blancs ont tué
les chevreuti14, et ont laissé les clhairs dans es bois. Vous
avez .nis des bâtimens et des vaisseaux à vapeutr sur les
eaux, et voms avez chassé le poisson. Vos rets ont barré
les rivières et le saumon nt 'a pu monter. et vos lois unous
défendent le le harponner.

-zutrefois nos cabagies étaient placées sur ls bords les
plus riants des rivières. On nous a eulevé ces places, et on
nous a dit de nous er: aller ; surr nos anciens camps vous
avez bâti vos villes : la charrue et la lione ont brisé les os
de nos nnrLtr:». La frêne et l'arable dislparaissent, et vous

e p couner 'ners sur les terres contcé-
S.q terres que vous nous avez laissées,
t l- .::5.

. noms nvi'avonns point Le ma-
S ns . t 5s; !. nt nos jeunes gens étaient
,5rse;1, . picre otgeole, les fièvis diétrui-

ti ootre : ub ; le n:: que vonus leur vendez les ennivre.
<c is metnr.ent - ils aiprrennant tu:'c mûhlianiceté qua notre
ý.ncien peuple n'a juinuaiîs conire.

Certaiiemett nuis obéisons à %vlois ; -Os troupeaux
-ont en sureté sur les m ontaghes et dans les bois, et tiandl
Vos enfis se nerdent, n'allous-nous pas à leur recherche ?

Toute notre population dans la Niot velle-Ecosse s'élève
à environ 1,500;de ce uombre 10-3 sont morrs en 1846, et le
nombre des iosrt en 1848 a é:é, nous pensons, le 94-..
Nons souffrons faute de cucîvertires et Le vivres. Nous ne
trouvons t'oint à vendre nos raniers, ni nos attres ouvrages
car.les teins sont si.Jurs ! Nos vieillards et nos enfrins ne
peuventplus vivre. Les patates et le grain ne poussent

tins ; et les personnes charitables n'ont plus rien à nois
donner. Où allons-nous aller ? Qu'allons nots faire 1
Notre nation est comme une feuille desséchée par le soleil
d'été.

Il y a de vos gens qui disent que nous sommes pressernx.
cependant nous travaillons. Si vous nous dites qu'il faut
que nous allions chazser, nous vors répondrons : rtue clias-
Eer et trouver d'e la nourriture n'est pa:' la même chose. On
nouis dit : prenez du (lti<i.no, et nous tâchons d'en prendre .

faites des paniers, nous en fesons, et nous ne pouvons pts
les vendre. On nouss dit : faites de la terre.C'est bien ancore:
mais qui nous aidera à abattre les arbres, et à cultiver les
récoltes I Nous ne pouvons travailler sans nourriture. Un
vent empesté a tué les patates et les grains que nous
avions cultivés l'année dernière. Ailez-notiset nous com-
mencerons encore.

Tous vos gens nous disent qu'ils veulent nous faire du
bien, et noirs donnent quelque fois ; niais donnez à diner à
un quéteux, et il qîrêtera encore. Nous n aimons pas à
quêter. Comme nos lieux île chasse et ios pêches sont
presqu'anéantis, nous avons intention de.culti-:er les terres,'i
itmis nous ne pounrrons les cultiver sans secour. Nous voi- 1
lia accotittumer notre peOpleà a faire le la terre, à bâtir des
naisons et les granges, à élever les troupeaux, et à acque-
rir des connaissances. Déjà plisieurs ont comminnpicé. Que
1poui vons-noums <ire de pus ? Nois lirions notre niére lar

reine Je nous ainder. Nous prions Votre Excellence de nous
ailer dans notre détresse, mais de iotus aiuter ensorte tue
nous puissions par la suite nous aider nous nêmrtes,et vosâlé-
morialisles, comme ils le dni ent, prieront.....etc.

PELANCEA (FRANçoIs) PA L ? sa marque: Une croix.
Cor.u (NIcoLAS)PAUL.. " Une pipe.
PiEu L(PmEnE)Toy. ' Un soleil.
CoBLEL (GABRIEL) EosUS. Un arbre..
GtAGAAC (IsAAc)MEUSE. Un arc.
L ous LUXiE. Une lune.
SAA'rlEt (XAv1En) PAUL. Un canot.
PEL (PIFERRE) MAURicE. Ln aviron.
PELAtCEA (FrAÇçoIs) PA t. " Une lance. !-

q

ETABLISSEMENT DE RELIUBE
Coin. dc Rues .Ware-Dame et St. Vncent.L ES ssign. uour satisfaiire lattehte d 'es nombreux

amis, vient te rouvrir son-
ATELIER DE RELIURE:

A l'endroit ci.dessus désignéi, où il est mtinteran prêt à re
cevoir tri::.es los cnonmales dans sa branche qu'on voudra
biei 19 nft . Il rp-rîrtera à ses ouvrages une aitention
ei c n:ctitî;r qui tui mériteront l'encouragement public..

M4.o. 2u.. toujolurs en mains toutes les fournitures
nOur E'o tbed,âl que Livres, Papieri Plumes, Enzre,

6et. ele< ele
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LE REPERTOIRE NATIONAL
DEUX NOUVEAUX VOLUMES.

PROSPECTUS.

OXsaQuE nous a.vons comnticérê la publication de ce R6-
pertoire, nous tie vounhonîs reproduire qu'un certnin

noribre des meilleures -pièces de liitérattuire cLiaiennes de-
vaut fournir, en tout, deuv zolnnes. Mai les joitnat:,r, plu-
sieurs de nos abonnés et le nos amis ricins ont engrgé à
passer ave maoins de ranidité sur les difflérentes époques et
à être noi.is sévère dans rotre choix,-aufin d rectnullir un

plus grand îonhre d'écrits qui, sans posséder beaucoup de
mérite ittérire, pouvaient donner une idée exacte de lin-

térét que tes Canadiens portent a la littêratire, comme le

prouve ce grand nombre <lessais de tout genre que mnous
prepuliis.

En arandissant ainsi notre cadre, ait désir des journaux,
de nos alonéiCset le nosanr.ns. nous tue pourrons atteindre

qlue l'année 1844, duns l'ordre chronologique dé notre comr-
pit cri on

Il vous reste entre les mains un grand nombre d'excel-
lents écrits qui méritentt certainement autant, si lon plus

que lotit le reste, lPêtre conservés par los amis de la littéra-
tuire nationale. Parmi ces écrits, se trouvent les discours
(lectures) pîrononcés aux listiitus Carnradiens de Montréale
Je Qu:ébec.

Nos avous à reptblier, entre autres, des écrits ie EM
lPhon A. N. .\lorin. l'hori. E. P. Taché, l'hoi. juge Mn-
delet, T. Pareit, le Dr. Piîinchaiud, le Rév. P. M artin, F.X.
Garneau, P. Chzuivean, N. Aubin. F. il. Derome, A. Pi--
mntiuon, Ginil. Léveoqu-, Ci. Lé vesrlute. A. Lajii', ., Le-
fnir. .1. Doutre et d'un grand nombre d%'utres écrivainis dotit
les i nus os écappent pour le mont.ei.

Nous n[e rpèteranls pas ici ce :ue nois avons déjà dit de
l'importance et de l'intérêt le ce Reeueil Littéraire, elactun
l'a c.ompntris, nouis n'en ,ouions I ;si nous navoiins pas reçu
tout t'eicnouragenent que nui. rtten>ions de la part e iins

compatriotes, nous imànîs à craire p;e fqe ind itser n'y
es.t potur rien, mais qetf cette faine de patrioutisie; car z'en
est une certaiiinient, retombe sur la pénuirie des tempîrs.
Nous priols, encore une fiob, tits les amis de la littérature

canadienne de se joindre à nous pour conserver et propager
lcs écrits canadiens, eut sinst-rivitt et en lisant iinserir-
leurs amis sur la liste le nos aboniés. Nous ie deniaidons
rien pour noutre ravai nois voudrions seul umnint payer iii
délbtiuirsée, et voilà lout.

L'accueil bienveillant qu'il a reçut île lIt Presse Canadionr
ne, doit servir île passeurt au Répertoire Natiuînal auprè
le toutes les fi milles.

Noirs uirfs proposons donc de publier deur nouveaux vo-
(,rimes dit Répertoire National ou Ilecureil (te Liuerat ure Ca-
naidienne, aux mêmes cornditions que les Jeux preniers,
r''st-à dire deuc pistres par volumes de 3S-4 pages. Nots
ferons sortir des livraisons de 6-k- pages au lieu-de livraision--
Le 32 pages comluef nous Pvons rbit jusqu'a présent. -6
livraionsde 64 pages feront un voutim.c.

( Ceux de fios abornins qui ne voudront pas recevoir
es deux inouveaux volumes, sont priés de noua en frmer
le pins tôt possible. i. HUSTON.

(tj- Les personnes qui désireraient se proutirer les deux
preniers vltnies, pourront les avoit citez MM F .abre et

Cie., McCoy, libraire, Lovell et Gibson, imapriruets aum
>ureait îe l',ivenir ou en s'adressant à J. -Iustonu, Mouitréal ,
hez MM. Fréchettî et Frère, Crémazie et Cie., hilraires,
et en s'adressant à M. F. Vézina, agent, Qutébeci-; chez
\I. Guitté, aui bureau de PEcho des Campagnes, Berthier.

Ces deux preniters volumes c:utieninenît Les écrils,en vers

u en prose, de M M. F. R. A ngers-N. A1u1a:-- . Bar-
is-fsiiore Bedar--i. Bibaud-George de Boucrerville
-George Cartier-P. Chatveau-Romabl Cherrier - Dile

Odile Cherrier -- Chevalier de Loririer-Joseph Caunciont
-F. M. Derome-Foutiter-Pli. A. De Gasp- F. X. .
.narniea-P. Gartint-A. J. Giiguet-P. Huut-N. D. J.t
aurnrêne-Jean Jacques Larligue-Pierre Laviolette-Le-
nlanc de Marconnay-J. Lenroir-Etngéne UETver--J- T.

Lorangier- A. N. Marin -Chuurles lndeuet-Domiinique
landelet- J. B. Medleur--J. D. Pmt -:unedc Pa l'
eaur-Pierre Petit Clei-.Phelan-0. Pelhier-Ls. Pic t
nondon-Léon Patetl-Et. Parent-Joseph Qtuesnel-Jo -
S Ray nd -A. S. J.ar U Tessier-Jean Tach-
-J. l-. Turcottc-D. F. Viger-.ues Viger-Wilham
oidelvelden et UN -r t . s GiÈOn D NOMBRE DEcFrITS .AO-

:TNES.
A la fin du dernier colume, on plaecra fune liste de tous

a anîvr;iges publiés cn français et en volumnes ou parm-
ilets,avec les naomns d s atit-urs,e l unie liste île lotis les jouir-
aux fraçais publiés d:tns le Bas-Cantuda, avec les anon's
es éditeurs et des imhiruneumrs.
Montréal, 29 décembre 1848.

MA NUE L DE TEMPERA NCE.
L E Sonssigné, ayant acheté le privilége de Patteur le

Révd. Père Chiiuy, saiit loccasioin d'informer ses

ratiqtues et je public en nériil qu'il va incessainuii'. en
nprimer uine nouvelle éelition, revue et considérableient
igmentée par l'auteur.
Cette édition sera enrirhi-( iu portrait. de l'Apôtre île la

'empéraniice l'Abbé Ciittiquiy, et ne se vendra pas plus ché-
Fe que ls précédentes.

.B. ROLLAND.
.\ontréal,2 décembre 1S.--jeo.

LES M ELA-N G ES RE LI GI EUX
ErT

LA PROCHAINE SESSION.

irant la lirochaine.:essioi du Parlement Provivmncil, nous
donneronsà nos abonnés uniompterendu fidèlelespro-

cdés le tos chambres légi lutives.Nors ferons toutt en nous
pour que ce comple-renidu occuie le moins desparc ossi-
ble daims notre feuille, alin de p nuvoir traiter, à mesuire
qu'elles se préseinteroni. les niestures les plus inîîiportanîtes,
ui n'auraient pas été erutire flsamment discutécs,
Durant la session Ju Congrès Américain à Waslihington

ous aoronh une correspondance régulière de cette îlernière
uile,afin de tenir nos lecteurs au courant des procédés du
'ongrés Améî&ricaim, dont plusieurs devront hatement inté-
esser nos complatriotes.

Nons espèros-qnue lesefforts que nous faison. puIr auug-
enter l'intéret et l'utilité les MAllanges Religieu , ne se-

-nt lias peuiLs de vue par les lecteurs Can qlis,-qui sait-
ont les reconnaître par un enicouragementt de. plîs en plu
béral.
Nous-recevrons des abonnements pour la sessiqn dîu parle-,
ent provincial; le prix sera, pour cet espace de temps, de
EPT" CH ELINS ET DENI I.

Bureaux des M1élanges Religie •

11il

erdne~ A'
1 UX BURA UX DES 11 E LA NGES ET C1EZ

LES PRINClP.lUX LTAR./IRE S DTE CETTE
VILLE.

LE;,C A L E N -D R IE R
CCLESIASTIQUE ET CIVIL

P O U R L 'A N A EzjE . S d1 9.

.C ECALENDlIUER est iu des plus completc qui se publient
parmi nous. Il ret de plrUs baCZLîoup amlréliord sous lerahppîort

'r" phiqUe et 50O15 cetlii t i la qualité (tu papier.
C M'C>lO -idrr-vr conitien t ce qui au it
Le nom de tous les Saintset de toutes les L'à.tes quise rencontrent

durant l'annee:
Les poques eelsiastiques, politiqte, etc., les plus capables

d'ini eresscr les l-cterurs ncnaiens ; ..
Une liste complète des membres du Clergé Catholique des Dioce-

ces de Montra et de Québec-
la liste et les termes des cours ýdejurstice;
Une table relative a ucommlieienet de l'aurore et a la fiti du cré-

puscule .
Un tibteni de la valetir, etc., des monnaies
Le commencement des siaisous
La date des quîatre-temp, s
Le comput echiisiasique
Le enwbre, ta date,etc., des eclipses pour'18-I1., calculéesave, la

plus gadexeacCtude -;

La'liste des principaux mîremnbres-du Gouvernement ;
La liste des membres de la é-isatuire Provinciale
La liste des nmbres dLu Cons il . gilatir;
La liste dis Examinateurs des tîisaituteurs pour Québer et tonrt-

rèvat, tc,, etc.'
Li liste complète des Magistrats, des Avocats, des Notaires, des

Médecinlf, etc. etc. ete.
Ce G.sm s ve:d a à-rnÈs-ius tPtx x DETiL. ; on

r.li iticotre utnie DDilNUTION CONSIDERABLEa ceux quiach-
teul ntr t j S9

COLL EGE DE REG[(OPOLIS
KI NGSTON. HIALU A N.DA.

rTTE INSTITUTION a ronncéric ses cours réguliers de.
puisaets dcx deii e res t irt t est sOiu ta surveillanceC a'tlaTeiu'ti s t<véreîd AÏNCUS MA'Vt N . V. li.,

assisté du téd. J. FARIEL. et du Rtéd. .1. MADDENet d'autres
protf,:sieurs. ,1

P[ciü dans une des meillerires toralis, le collègei de Kirigsrcn est,
sansis contreii st ue.ues 11plus beltlues ,irstiiitiutis de ce geire r au aut
par son sfini et soi felegance quie par ses dnenicioirns (ra aàétages
et 150 pieds de lungueturJ et t'(tndî: le son turreii.

La vrie domin- tîerttrée dit l.ac Ortslario,la Baie de Quiniile fleuve,
St. Laurent, ta aie ;e C.iaraqui et toutes les c itupg as circonvoi-

ites. QUZnt i : saîîn ît •it corifurt, aucunreàsiuatioi,presde Kirigs-
ton, neuppitt lii tre co;tîtarér.

Le cour d'étude comprend toutes les branches généralement en.
i ignées dan les autres instîtuiois cullégiates, savoir rla théologie,
i liilosoplhie, les auteues et issiques, le Laiti, le grec, le français, et
itatienî ai os: Il:désire.
L'aii "î e , nrhitircctmmence le 1-1 septembre et se termine vers te

15 arr le 2U de jitill, i.
Le prix de la peei on scholaire. de 1"-nseineen, du chautrnge

et îde lt luinère . année, est de £25 dunt moitié payable d'a-
vanlce.

Le. eciernes payent £5 par année. L.e blIanchissage, s'il est rait
au Collège est de d. los. t t les frais des iiCdî cuis. à moisis qfue
les parents ne veuillent ericotrir des risques, tont le £1.

On domnera des leçons de musique à ceux gi seront itspioaés i en
faire lesi lrai.

Er eis le inaladic. des chambres s;nardes potr t'usage du collége,
sont retenues f i'lHôtel.Dieu, oit tots les soins et erniroîns seroît
prodigués par les Steurs dl P t(lblissrnent a es prix très réduits.

On nl prendra aucun ltve pour moins d'une deie année. Ois
ne penneî.ra lntrodueton dînde rolege dJiîietu irs înnpamîllet
ou autre objet, saris être préalableinu teainr e et to i Objet truu-
vi inadmissible, tel ufine toiian et I' e irImmoral,sera ciirsqur.

Aucune remise sur la pension rn'estfaitil our rîbsce moin.s q -i.
le ne soit d'un mois. Toute charge extra doit bire payée six mois d'a-

'-outes lettres envoyées ou reçues par les étiudi;nîrts aoit sujettes i
exameîn.

On enver. a, quatre fois pîar année aux patreons ou aux tuteurs, ui
buleiitin de la conduiite etdee progres des eritatnb.

Un examen privé- ai, en ude teri îi'i éautre iendIant tnnîttée, ut un
aitre, oublie, aura lieu -ila titi de l'affinée ; les parente sont respec
tueis~ennent itpriés d'y assibter.

Cette institution,quoique striclemanircathlquer.reçoitdies jeunes
gens d toute autre covance reliieus ; ils V jutiîri>ni dt'tiune etîinre
liberté de conscienceî ; toutefois ils seront tenus de se conformer aux
e:ercices public de la maison.

La discipline de collége est douce t paternelle, maisen rmme
temps, elle est forte.

0:! s'appliquean -à veilbr i la santé, ni la tenue et nu bien-être de
'Aît"diniit, et .ili renîdre agréalble le séjour de la maison.

La ho tiltconduit e tiduité eeroit récom sées. I.iubor-
dinatiorii et la désobUiassarcc seront punies par des avis privés, des
reprianatrdes publiques. ou autrennt. connite le cas Pexigrger. La
conduite nu te ltangage imnioral, ies habitudes de paresse, ou toute
ra ve violationd i t'ordre exposeint à ùIexpuîlsioî
S'adresserau Rédi- oUsM.5tcD e-., au Collége de Kingston
Motntiréal; 18 aoûtt ISIS.

LIBRA IRi CA THOLIQi r
J. E. ROLLAND, No. 2-t-, RUE ST. V1NCENT,

- Montrséal.
N trouvera constammnent icette adresse tontes espôces del ivres
et fourniture d'école, ainsiua lun ass>srtiment de livres de priò-

ores§ . te tout à des
PRIX TRES-REDUITS.

Montréal, 21 octobre 18-17.

Ir E Sourssigne truii ses pîratiquevs i-t !e priblicen L général, qu'il ade nout veau REDIT S ES .PRIX et
l'mil Vendra les Livres d'Ecles, etc., etc., etc., a

usi bs'prix que qui que ce soit. Voir ses prix u.vant
'aller achetei ailleurs.

J. B-rE. t LLAND.
Alontrnj. 5~ novembre 147.

DJETXIMEr 1ETION-
nu

C OU RT T a AI1T. ni

L'ART EPISTOLAIRE,
A L' iSAGE DES ÉCOLItSt.IEiMENTA Eisf.C ETTE édir.tn est reraite et auîgmînenrtue d'une instruction sur

les r-glas a suivre et les défnuts i éviter ci écrivantitune lettre
de plusieurs modèles de lertres en frnesis et eni aiglais. ad

"ormi"lis de Lettre dte elmnge, Billets. reçu-, qui.nttiers3; Vilne list
Jes imtiales des tilres qualificatifis ; d'inie liste les locilites où i
y a in Bureau de Post, ite, dans le alis-.Ca nad a ; <td'une liste ds te-ttfs
des détrartroemns aotrs t.' E'xé tiîlr de 1.1Province, et des placets de
leurs Ilririxi tespectirs ; d'une table d'iiitérêt à ài rar 100, ete. rte

Cet ouvrage est reemniandé par lr !ureau d'tsînitnisteurs pour
e district de Moniréal, et par M. le Surinitemialrnît de l'inustruction
publique pourle1 1 as-Cinaadr.

A vendre à Montrîtail. cIez tous les Libraires, et à l'imprimerie de
P. Gendron , ue St. viiemit, No. 2,1.

M oitré 6 7 tars849.

Aux F.&.Bn:QusA vendre u1mn bean; lentier en piorre et dlatns e cnj-'
re gothir ue.--Los condition -scron t tro.fiec.

S'adrcesseroit a J. B. TI-IOMAS.
Coin des res Droke e et 85%. Elhwabith.

BU lfAU DES EslEs rE LA CoutiotNNLE

A VS PLUBLC est paîr le prsent donné, que le prissede t'rt -des Terres de la Coptroinedtrns le BUS
Cnad" °°t les crncitio"sdi" paiement, crout â l'aconit
coinae sor, por les chlons.

Pour les Ternes d Ie Couamli otI sud dit fleuve St
Lurct, en rescendant j usqu' la rivière Claudièr et.
au chemnin1 Kannebec, duseNotpris letownsli ew
ton, com té (le tndr l, s, Pacre.

Pour dito dito, a l'est de la rivière Chandières et d
ehenînî hen.nebec, y compris les comtès de Boniave
titre et Gaspl, s. lacre.

Pour dito att nord du flePv St. Ltaurart, depufis la
mit onest d comt <les. cuamî tagnesjusqt
it est d u com té de Sumgenny, 2a. l':cre.

N. B.- Les occtupalnts ictuIs de lots-td(ls le Sa tc-
nay les pourront acheter à Is. l'tere, en pyantJe r
leo tavantl elcr tvi roci:'u.

Pour dito cmté de l'Ottwo, les terres dans lesTownshisdéjà a nnoncées en vent 4s., liere.
Di o dans ceux qui le seront ci-iprès, 3S. lacre.
U n quart du prix d'uchat sera payable dans cinq ansIe la datt de .(l e isioon,
Les n utres trois tinarIs seront payables on trois verse.

menis égaux, à ces intervalles ie dettx ans chaque ; le
toutaveu intérêt,

Pesonne ne lpolra acheter à ees conditions plus de
cent .a.res ;er lute venile pur une dus grande quan-
tié pourrra tre annulée.

.htuelr el]prenant possession dn lot, sera teni
touvnri la loitié de nt largeur dt chemtii sur lott le
front de sa terre i, ht quare ias de la date de l'a-
cAtide défricher n t mne de la mtrre.et d'y rsider.H ne sera éman éde itent enn viurde Paiche-
teir que lorsqt'il aura été prnunvé rlie nin miére satis-
ais ti te qu il rempl les cond ilii(s de défric-hemtet

1 et at es ci-e us tit-ti rnés h rl que la totalité tdt
prix d acat ct. des in térêts atira été payée,

Les cuereurs, ou uintres ocecupuisn. pofirront coti-
pier de bois sur leurs dots (à I epin de t.ie quil letit
fituruba tuutire pourt inient, ou autres objets d'a-
g-icillturc) i ci veildre, sauns tLime licence de Pagcent.

Les droits provîent de bois couié en vertu de telle
eice strIt portés à lacquit mlu prix de la terre, potr-

vtt que les umnrélioattiois voulates soient 1hites ; sinon, ils
iront à 1t crrrurîie.

Le bois cupav sans permîîission sur des terres sous lo-
en mn. avint I ecomtlissemt de toutes les conditionus
requises, sera consildéré comme bois de la Couronne co-
pé sans licenc.

Les demandes pour achat devront être faîtes aux
vents lcaux respectift. 3.-fuis-

J-- -

G Er- IN-L AJ OI E. avritat, ut 6iibli son Bcnr.A aA o. 15, Rime S. V ieei prle visine la ilei tt,
Montréal, 22 sept. 1848S

be< .. reO', PrîIeseur el li rnis, buin, rhnétrrqne 1
P belle-lettres, c:c., rue St. Dentis. No. 6-1, près PIIE

Molnt éaîl, 9 No,. I S.S

A.l-1UG UE'T-LATOURi, ttairc, No. 16, rue
S0 St. VifiQnet.

Montréal, 20 ()CI. 184-S.-6im.

ARC EI1T ECTURE
SS. 13A ILLAI fi i. nrehitecte, rit vieux châteuu SI.

Luîîi, iauCVille, Q idbeir,

Ljom c/es rues

NO rR E-DA1M E ET ST. VINCENT
RTT de noitar ses pr:niiues que tont son éta

ment est réuni idais cenoveu loeal et il'
a tout à init abnotné son ancien rmagasin de l rue St
Pa tiisa--vis- la Place Jtcqiie4 qutier.
Il ani bd i nîce nr m riren lit par les proctii ns art ivages, le

RICI-H E A ORTl\IENT de MONTRES, BuJOUTl
IlES, articles de goût etc, etc.

Montréal, 26 mai.

CONDITIONS DI S MELANCES RELIGIEUX.
Lv S? S L.dNGES lClr'JGIEUX se pulblient DEUX fois la 5'

mairre, le SIAI<DI et le VENDHEIDt.

Le iix n'ab utnenient our l'ainnée est de QUATRE PLASTIF.S

IJArL.ZNGES ie reçuivent pas d'abonnement p i iii 3.i
SIX mois.

Les abonés qui virulent discontinuir. de souscrire auxmN"'l.
doivent cin durrter avis tirn mois avait l'expiration dîleur rîmieint

Totes letires, piquets, correspondners, ele. ite. duive't blt
radressies, franes de tort.àPEditeur des 31dlIiie.'aReligieux ài Me"t

PRix DEs IX4ANNONcS.

Six lignes et au-dessous, 1ère. inserticni, £0 2 6
Chiaqute Insertlionr ubsuiqiuintte, 0 07
Dixliu is et i î-desous, I èrr. insertion, O 3 6
Chaque iinsertion subséqiuente, 0 J
Au-dessus de dix lignes, [I ère. insertion] nqclut ligne, 0 0 4
Chaqueinliseriiotuosulusèquntiîe, prhiguu, e, O I

tiT l.us Aîî"oneeis munr accompiagneéesd'orâres sonit publiées jusu'
avis contraire.

,rour les Anionces qui doivent.paraitreiO ýoNsotrp3lourdei
annontcestrléquenrtes, etc.,tr peut traiter de gré i gré.

A GENTS DES NEL.dNCES RELIGIEUX.
Montréal, MM.3AlUE, k. CI., libraus
Trois-Rivières, VAL. GUILLET, N -e. . ,
Québec, M. D. M A R'III NEAU, 'Ire. N

kSte. Anme, M.. ••'iLOTE, litre. Dite.

uîreau îles ilanges Religieux,troisièmeit- étagede la Mai sVio

sole près d1 nEvnhon,eoinî des rut-s Mignone et St. De'i
l P. R. ' yVrr Patn1! iLo


